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Corine Lesnes

D
eux jours avant l’invasion de
l’Irak, en mars 2003, Henry
Waxman a eu un doute. Com-
me 110 de ses collègues démo-
crates du Congrès, il avait voté

le 9 octobre précédent la résolution autori-
sant le président Bush à faire la guerre
sans l’aval de l’ONU. « J’étais inquiet de ce
qu’un Irak doté d’armes nucléaires pourrait
signifier pour le Moyen-Orient », expli-
que-t-il.

Plusieurs événements avaient attiré son
attention. L’Agence internationale de
l’énergieatomique(AIEA) avait jeté ledou-
te sur les tentatives de l’Irak de reconsti-
tuer son arsenal nucléaire. Et un article
venait de paraître dans le Washington Post
affirmant que la CIA elle-même n’avait
jamais cru à l’authenticité des documents
prouvant que l’Irak avait tenté d’acheter de
l’uranium au Niger.

Le 17 mars, M. Waxman a pris son
papier à en-tête de la Commission sur la
réforme gouvernementale de la Chambre
des représentants, organe chargé de la
supervisionde l’exécutif, et il a écrit à Geor-
geBush. « Cher Monsieur le Président,com-
mence la lettre. Je vous écris à propos d’un
sujet très préoccupant. Sur votre ordre, nos
forces armées vont bientôt lancer la première
guerre préemptive de l’histoire de la nation.
La justification la plus convaincante est que
nous devons agir pour empêcher l’Irak de
développer des armes nucléaires. » Or il est
devenu « irréfutablement clair » que la piè-
ce maîtresse du dossier sur l’uranium,« est
un faux ». M. Waxman demande s’il s’agit
de « tromperie » ou d’« incompétence » et
réclame d’urgence des explications.

Personne, évidemment, n’a prêté la
moindre attention à la lettre et George
Bush, comme on s’en doute, n’a jamais
répondu. Mais deux ans et demi après, la
vraie fausse tentative d’acquisition d’ura-
nium au Niger est devenue une affaire
d’Etat. Et le représentant Waxman, l’une
des bêtes noires de l’administration. Un
« bouledogue », disent ses ennemis. Pour
la base démocrate, il fait au contraire figu-
re de gardien du temple, dans la tradition
du système de checks and balance (contrôle
etéquilibre) qui fait la gloire de ladémocra-
tie américaine. « Quand Bill
Clinton a été accusé d’avoir
envoyédes cartesdeNoël person-
nelles sur le budget de la Mai-
son Blanche, on a tenu une
semaine entière d’auditions, dit
M. Waxman. Maintenant, les
républicains ne trouvent pas
une minute pour organiser des
auditions sur la manière dont
les renseignements ont été défor-
més pour nous conduire à la
guerre. »

Pour l’anniversaire du
conflit, en 2004, Henry Wax-
man a publié une collection des propos
trompeurs tenus sur l’Irak par George
Bush, Dick Cheney, Donald Rumsfeld,
Colin Powell et Condoleezza Rice. Une
« compil » des 237 déclarations exagérant

la menace irakienne : « Nous savons que
Saddam Hussein essaie activement de se pro-
curer l’arme nucléaire » (Rice) ; il a « une
relation établie avec Al-Qaida » (Cheney).

Le rapport est devenu la banque de don-
nées dans laquelle puisent les médias pour
ressortir les perles des années 2002-2003.
Il inclut aussi quelques déclarations
d’après-guerre. « Nous avons trouvé les

armes de destruction massive.
Nous avons trouvé les labora-
toires biologiques. (…) Ceux
qui disent que nous n’avons
pas trouvé lesarmesou les systè-
mes interdits ont tort, nous les
avons trouvés » (George
Bush, interview à la télévi-
sionpolonaise, 29 mai 2003).

M. Waxman n’a pas de
pouvoirs de police, mais il a
monté une « division spécia-
le d’investigation ». C’est
une équipe d’une dizaine de
juristes et d’enquêteurs qui

épluchent tous les contrats, les déclara-
tions, les dépositions, et qui reçoivent les
dénonciations d’agents du gouvernement,
de plus en plus fréquentes dans le climat
actuel. En février, le magazine The Nation

l’a surnommé « l’Eliott Ness des démocra-
tes ». Il sourit faiblement : « On essaye de
combler un vide. On fait le travail que le
Congrès devrait faire et celui que la presse,
elle aussi, devrait faire. »

La plupart des affaires qui entachent
actuellement le gouvernement ont été sor-
ties par la division Waxman : Halliburton
et le contrat de 9 milliards de dollars rem-
porté sans appel d’offres, Halliburton fai-
sant payer l’essence à un prix exorbitant au
Pentagone ; le terrorisme en baisse, selon
le département d’Etat, alors que les chif-
fres étaient à la hausse (mai 2004) ; la
« politisation de la science » et les pressions
subies par les scientifiques dans 20 sec-
teurs de la santé ou de l’environnement
(août 2004) ; le copinage dans l’adminis-
trationmisen lumièreaumoment ducyclo-
ne Katrina. « Pendant plus d’un an, le vice-
président a affirmé qu’il n’avait rien à voir
avec l’attributiondumarchéde l’IrakàHalli-
burton, explique Henry Waxman. Finale-
ment, dans une de nos auditions, un témoin a
révélé par inadvertance que Scooter Libby,
son chef de cabinet, avait été informé du
contrat spécial. »

A66 ans,M. Waxmanterminesonquin-
zième mandat. Il a été élu pour la première

fois en 1974, lorsque est entrée au Congrès
unevague de réformistes, dans la foulée du
Watergate. Il n’a jamais été réélu avec
moins de 61 % des voix. Au Congrès, il
représente le 30e district de Californie,
l’une des circonscriptions les plus riches et

les plus anti-Bush du pays. Elle inclut Hol-
lywood et Beverly Hills, la famille Reagan
et les Schwarzenegger. M. Waxman n’a
pas de soucis de financement électoral.
« J’ai eu le luxe de ne pas avoir à m’inquiéter
à chaque fois d’être réélu. Je suis libre de faire
ce que je pense juste. »

Fils de commerçant, petit-fils d’émigrés
russes ayant échappé au pogrom de 1905 à
Kichinev (Chisinau aujourd’hui, Molda-
vie), M. Waxman représente les stars,
mais on ne l’a jamais vu à la soirée des
Oscars. Il est résolument anti-paillettes.
« Imaginez que vous croisez Waxman dans
le lobby de votre hôtel, écrivait le San Diego
Tribune en 2002. Vous vous dites presque
que c’est le type qui vient prendre votre com-
mande pour les boissons… »

Début novembre, la Maison Blanche a
annoncé la mise en place d’un cours d’éthi-
que obligatoire pour ses employés, dont le
conseiller du président, Karl Rove.
M. Waxman n’a pas pu s’empêcher d’écri-
re à la présidence pour donner des conseils
sur le contenu du cours. La Maison Blan-
che n’a pas réagi. Depuis 2003, elle ne
répond plus aux courriers parlementaires
qui ne sont pas contresignés par les répu-
blicains. a

Henry Waxman
l’Eliott Ness du Congrès
Représentant démocrate depuis plus de trente ans, il mène la croisade. Il a monté une « division
spéciale d’investigation » qui enquête sur toutes les affaires entachant le gouvernement fédéral américain

1939 Naissance à Los Angeles.

1968-1974 Elu à la Chambre
des représentants de Californie.

1974 Elu à la Chambre des
représentants des Etats-Unis.
Réélu quatorze fois depuis.

2001 Réclame une enquête
sur la politique énergétique
du vice-président, Dick Cheney.

2003 Lance ses enquêteurs
sur l’affaire Halliburton.

2005 Lance une enquête sur la
corruption au sein de l’administra-
tion Bush après l’ouragan Katrina.
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